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a   règle  et  la  vie  de  l’ermite  est  alle-ci: 

  observer le saint Évangile de Notre-

Seigneur Jésus-Christ, en vivant dans 

l’obéissance, sans biens propres et en chasteté. 
 

 



 

   Ayant été appelé par Dieu à suivre Jésus-

Christ, ceux qui veulent méner la vie 

évangélique dans les ermitages, doivent avoir à 

cœur de pratiquer les vœux sacrés de chasteté, 

de pauvreté et de obéissance pour le Royaume 

des cieux. En union spirituelle avec toute 

l’Église et dans un retrait plus strict du monde, 

dans le silence de la solitude, dans la prière 

assidue et la pénitence, les ermites vouent leur 

vie à la louange de Dieu et au salut du monde. 
 

 
 

 

 e  mode  de  vie  de  l’ermite,  est  de  rester 

  à l’écart, caché; est abaissement, 

humilité, pauvreté volontaire, obéissance, 

paix et joie dans l’Esprit Saint. Elle est 

soumission à un maître, assujettis à une 

règle et à une discipline. Elle est application 

au silence, pratique des jeûnes et des 

veilles, exercice de la prière et du travail 

manuel et, par-dessus tout, de pratiquer la 

charité, la reine des vertus. 

 

 
 

   L’ermite qui vit dans la solitude du silence, 

consacre son temps à la prière et à la louange, 

afin que l’entier cours du jour et de la nuit soit 

sanctifié au moyen de la louange de Dieu. 

 

   Le centre et la source de la vie de l’ermite 

sont: l’Eucharistie, célébrée avec joie d’esprit 

dans la solitude ou dans la communion avec les 

fidèles … 
 

 
    

   … et l’écoute de la Parole de Dieu, par une 

lecture attentive et méditée de l’Écriture Sainte. 
  

 

 

   L’ermite, dans le désir de posséder au dessus 

de tout l’Esprit du Seigneur et sa sainte 

opération, célèbre fidèlement la Liturgie des 

Heures. 

 

http://context.reverso.net/traduzione/francese-italiano/au+dessus+de+tout
http://context.reverso.net/traduzione/francese-italiano/au+dessus+de+tout


 

 

   S’applique régulièrement à l’ oraison mentale 

et cultive une particulière dévotion vers la 

Vierge Mère de Dieu et des saints. 
 

 

  

 

 

   L’horaire, avec les temps dédiés à la prière et 

à la célébration de la divine liturgie, contemple 

les temps du travail et du repos, de l’étude et de 

la lecture, fonctions qui, avec équilibre, 

scandent la vie quotidienne de l’ermite. 
 

 

 

   Le travail soit pour l’ermite le principal et 

primaire moyen de subsistance, un engagement 

quotidien qu’il puisse exécuter à l’intérieur de 

l’ermitage ou dans ses immédiats voisinages, 

comme est écrit … 
 

 
 

   Que les frères qui savent travailler travaillent 

et exercent ce même métier qu’ils ont appris, s’il 

n’est pas contraire au salut de leur âme et s’ils 

peuvent le faire avec décence. Car, dit le prophète: 

Tu te nourriras alors du travail de tes mains. 



 

 

   Le travail soit choisi dans la façon de ne as 

affaiblir l’esprit de sainte oraison et de dévotion, 

auquel les autres choses temporelles doivent 

servir, un élément d’équilibre existentiel qui, 

pour son caractère manuel, facilite l’observance 

du silence et l’exercice de la prière continuelle. 
 
 

 
 

 

   L’ermite s’engage fidèlement au détachement 

des agitations et de la frénésie du monde, des 

propos vains et superficiels.  
 

 
 

   Comme est dit du père saint Dominique, il se 

montre parc de mots et ouvre sa bouche ou 

pour parler avec Dieu ou pour parler de Dieu, et 

fixant les yeux sur le Seigneur, vit en servant, en 

aimant et en adorant le Seigneur Dieu, avec un 

cœur pur et un esprit droit. 
 

 
 

   Faisons-lui toujours en nous un tabernacle et 

une demeure, à lui le Seigneur Dieu tout-

puissant, Père, Fils et Saint-Esprit. À l’imitation 

du Pauvre d’Assise, qui avait fait de son cœur 

son temple, l’unique clôture de l’ermite est celle 

du cœur.  
 

 
 

   Pour cela il procure de maintenir la 

tranquillité  profonde  de  la  sainte  solitude,  

en  goûtant  la  discrétion  de  l’ermitage  dans  

son détachement et dans sa séparation du 

monde,  reconnaissant  de  pouvoir  habiter 

dans  la  maison  du  Seigneur  tous  les  jours  

de sa vie.  
 

 



 

  Le désir de la solitude et du silence, toutefois, 

pour aucune raison et dans quelques façons, 

étouffe les devoirs de la charité et de 

l’hospitalité. 
 

 
 

 

 

 

   L’accueil en vers ceux qui visitent l’ermitage 

soit attentif et empressé. L’ermite ne refuse pas 

l’hospitalité au pauvre et au faible, au marginal 

et à l’exclu, au pèlerin et à l’étranger … 
 



 
 

 

   … et il ait affectueuse sollicitude en vers les 

malades et les souffrants, en rappelant combien 

le Seigneur dit: En vérité, je vous le dis, chaque 

fois que vous l’avez fait à l’un de ces plus petits 

de mes frères, c’est à moi que vous l’avez fait. 
 

 

   Bien que la simple vie de l’ermite soit déjà un 

témoignage et une invitation pour ses 

semblables et pour la communauté ecclésiale 

elle-même à ne jamais perdre de vue la vocation 

suprême, qui est de demeurer toujours avec le 

Seigneur, dans l’esprit de service et dans un 

attentif discernement, pour ce qui ne va pas 

contre le choix de vie érémitique, se montre 

attentif et accueillant en vers les besoins de 

l’église. 
 

 
 

 

a   règle   de   notre   vie   est   la   vie   de 

   Christ, notre règle choisie est 

l’Evangile. Il contient la vraie vie réligeuse, 

la norme de toute perfection. Si nous voulons 

avoir un style de vie réligeux nous 

regardons l’Evangile et nous atteignons 

ainsi le sommet de la perfection: l’amour. En 

effet tous les ruisseaux de la vie réligeuse 

découlent de cette source. 

 

 


